
20/02/2019 Les agents sous contrôle

https://www.pressreader.com/ 1/3

“On n'in vite pas les pré si dents de club au Mc Do ou au Flunch SÉ BAS TIEN FRAPOLLI, L'UN
DES AGENTS CONTRÔ LÉS

“Il y a des gens qui tra vaillent, qui n’ont pas le droit de le faire, et qui ne sont ja mais
contrô lés. Il y a une vé ri table concur rence dé loyale STÉ PHANE CA NARD, PRÉ SIDENT DE
L’UNION DES AGENTS SPOR TIFS DU FOOT BALL
Le mer ca to s’est ache vé il y a trois se maines. Les agents spor tifs peuvent main te nant se
plon ger dans leur comp ta bi li té. Ils ont in té rêt à ne rien lais ser au ha sard, à ne rie nou -
blier.Car,de puisle1er mars2017,les agents, qui doivent com mu ni quer chaque an née leur bi -
lan à la FFF, peuvent à tout mo ment être sol li ci tés par la com mis sion de contrôle des clubs
pro fes sion nels de la DNCG (Di rec tion na tio nale du contrôle de ges tion), qui dé pend de la
LFP. Cette der nière a d’ailleurs com men cé à s’oc cu per de cette pro fes sion tant dé criée.
Le 3 no vembre, Jean-Marc Mi cke ler, le nou veau pré sident de la DNCG, a adres sé une lettre
re com man dée à cinq agents spor tifs, leur ex pli quant que l’or ga nisme dé mar rait « une
pro cé dure de contrôle en exé cu tion de la mis sion qui lui est at tri buée
par l’ar ticle L132-2 du Code du sport». Mo di �é par la loi nu mé ro2017-261du1er mars 2017,
cet ar ticle élar git le pou voir de la DNCG, qui peut dé sor mais s’in té res ser de près aux ac ti vi -
tés � nan cières des agents
spor tifs. Et la loi est claire. Elle oblige les

De puis près d’un an, la loi au to rise la DNCG à contrô ler l’ac ti vi té des agents
spor tifs li cen ciés. Cinq d’entre eux ont été choi sis pour ou vrir cette nou velle
ère.
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agents spor tifs à «com mu ni quer à la DNCG toute in for ma tion ou tout do cu ment né ces saire
à l’ac com plis se ment de ses mis sions ». Et la liste des pièces à four nir est plu tôt im po sante
(voir par ailleurs). Les cinq pre miers « élus » ont eu un mois pour consti tuer ce dos sier
puis qu’ils de vaient le re tour ner, au plus tard, le 4 dé cembre. Cer tains d’entre eux, très oc -
cu pés par le mer ca to hi ver nal, ont ob te nu un dé lai sup plé men taire pour conten ter la
DNCG. Mal gré le re fus de la com mis sion de nous com mu ni quer la liste des agents concer -
nés, nous sommes en me sure de don ner leur iden ti té. Il s’agit de Sé bas tien Frapolli (agent
de Ma thieu Pey bernes, Eu pen), Phi lippe Pio la (Paul Lasne, Mont pel lier ; Ken ny La la, Stras -
bourg), Joa quim Ba ti ca (Joel Camp bell, Be tis Sé ville ; Prince Oniangue, An gers), Mi chael
Ma nuel lo (voir
par ailleurs) et Guillaume So la (Ni co las
Be ne zet, Guin gamp ; Thier ry Lau rey, en traî neur de Stras bourg ; Mor gan San son,OM; Bap -
tiste San ta ma ria, An gers).
Pour quoi seule ment ces cinq-là, alors que la FFF re cense plus de 450 li cen ciés? Joints au
té lé phone, trois d’entre eux as surent qu’au cune ex pli ca tion ne leur a
été don née. «C’est vrai, on ne sait pas pour quoi nou sa von sé té choi sis,con�r meSé bas tien
Frapolli. Mais c’est très lourd. Ça res semble un peu à un contrôle �s cal. Ce la m’a pris en vi -
ron trois se maines. C’est un des crip tif de ma pro fes sion puis qu’on donne tout. J’es père que
ceux qui contrôlent connaissent notre mé tier car lors qu’ils vont dé cou vrir des notes de
res tau rant de 1 000 eu ros, ils peuvent être sur pris. Ça peut faire pen ser à des abus de biens
so ciaux… Mais on n’in vite pas les pré si dents de club au Mc Do ou au Flunch.»
Frapolli a en re gis tré un seul contrat de joueur à la FFF, ce lui qui le lie à Ma thieu Pey bernes.
Mais sa so cié té est lo ca li sée en An dorre, une prin ci pau té qui a long temps été consi dé rée
comme un pa ra dis �s cal. Un cas for cé ment in té res sant pour la DNCG, qui va dé cou vrir par
ailleurs que cer tains agents FFF sont uni que ment des prête-noms et couvrent les ac ti vi tés,
sur le mar ché fran çais (où la li cence FFF est exi gée),d’in ter mé diai res qui ne pos sè dent pas la
li cence. L’agent re con nu ap pose sa si gna ture au bas d’un contrat de joueur, per çoit la com -
mis sion avant d’en ré tro cé der une par tie, voire une très grosse par tie,à l’agent non o�  ciel.
Ces �ux � nan ciers at tisent sou vent la cu rio si té des ins tances, de Trac �n (1) et de la jus tice
ci vile. Par fois, 90 % de la com mis sion est re ver sée. Joa quim Ba ti ca, qui tra vaille avec beau -
coup de joueurs cos ta ri cains, s’est aus si lié d’ami tié avec quelques conseillers. Il ré tro cède
de temps
en temps à des in ter mé diaires ba sés à l’étranger, et pas for cé ment au sein de l’Union eu ro -
péenne. Guillaume So la a do mi ci lié sa so cié té en prin ci pau té de Mo na co. C’est le cas éga le -
ment de Mi chael Ma nuel lo, qui in té res se rait le gen darme � nan cier parce qu’il fac ture
énor mé ment. Tout comme Phi lippe Pio la, qui a oc cu pé, dans une autre vie, le poste de di -
rec teur gé né ral dé lé gué de l’OM. Ils font par tie de la tren taine d’agents li cen ciés qui tra -
vaillent ré gu liè re ment et vivent de leur pro fes sion.
Pour l’ins tant, ce club des cinq n’a pas eu de re tour, la DNCG ne s’étant pen chée que très
ré cem ment sur cette im po sante pa pe rasse. Si elle re marque des ir ré gu la ri tés, elle les com -
mu ni que ra à la com mis sion fé dé rale des agents (FFF), qui dé tient le pou voir de sanc tion -
ner.
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Fa vo rables à cette nou velle po li tique de contrôle, les agents li cen ciés ai me raient tou te fois
ne pas être les seuls à les su bir.
«Nous ne vou drions pas que l’ opi nion pu blique croie que les agents li cen cié s sont les res -
pon sables des dé rive s du foot ball, es père Sté phane Ca nard, le pré sident de l’UASF (Union
des agents spor tifs du foot ball).
Nous vou drions que la DNCG puisse sai sir la comp ta bi li té des avo cats man da taires spor tifs,
des agents eu ro péens qui ob tiennent une li cence pro vi soire et couvrent cer tains in ter mé -
diaires, et éga le ment des fa milles qui sont de plus en plus in �uentes dans ce sec teur d’ac -
ti vi té et sont clai re ment ré mu né rées, ce qui est for mel le ment in ter dit. Il y a des gens qui
tra vaillent, qui n’ont pas le droit de le faire, et qui ne sont ja mais contrô lés. Il y a une vé ri -
table concur rence dé loyale.»
En dé but de se maine, lors d’une ren contre à Pa ris, Sté phane Ca nard s’en est ex pli qué au -
près de Jean-Marc Mi cke ler (2), le pré sident de la DNCG, et Na tha lie Boy de la Tour, la pré -
si dente de la LFP. Il at tend une ré ponse. Le syn di cat sou haite par ailleurs ob te nir quelques
éclai rages sur le fond, no tam ment sur les points qui concernent la ré tro ac ti vi té et la ter ri -
to ria li té de la loi. La DNC Gade man dé aux cinq agents des do cu ments da tés de 2016 alors
quel aloi a pris e� et en mars 2017. « On veut aus si sa voir, conclut Ca nard, si les opé ra tions
qu’on réa lise spé ci � que ment à l’étranger, par exemple le trans fert d’un joueur fran çais
d’un club an glais à un autre club an glais, entrent dans le do maine de com pé tence de la
DNCG car, à l’étranger, notre li cence fran çaise ne ser tà rien.»
(1) Trai te ment du ren sei gne ment et ac tion contre les cir cuits � nan ciers clan des tins. C’est
l’or ga nisme du mi nis tère de l’Éco no mie et des Fi nances char gé de la lutte contre le blan -
chi ment d’argent et le � nan ce ment du ter ro risme.
(2) Sol li ci té pour ré pondre à nos ques tions, il pré fère at tendre avant de s’ex pri mer sur
l’étude des dos siers des agents.


